
Temps de prière pour le dimanche de Pâques 

Alléluia, Christ est ressuscité 

 

Alors que le confinement se poursuit, nous vous proposons pour ce dimanche de Pâques de célébrer la 
Résurrection du Christ en nous unissant pour un temps de prière, chez nous, en famille, ou à défaut seule(e). 

Nous pouvons nous y préparer en imprimant cette feuille. 

 

Dans notre coin prière, pour acclamer le Christ vivant, nous pouvons disposer une bougie ou 
un lumignon, un petit bouquet de fleurs blanches ou un morceau de tissu blanc au pied 
d’une croix. 

 

Chant d’ouverture à la prière  Il est temps de quitter vos tombeaux 

www.youtube.com/watch?reload=9&v=FBlBWdWYgdk  (faire Ctrl + Clic pour suivre le lien) 

Il est temps de quitter vos tombeaux, 
De sortir du sommeil de la nuit, 
D'aller vers la lumière acclamer  
le Dieu trois fois saint !   (bis) 

Vainqueur de la nuit, Christ ressuscité, 
Tu dévoiles la face du Père. 
Tu es la lumière, tu es notre joie. 
Sois béni, ô Dieu qui nous libère ! 

 

Unis à ton corps, Christ ressuscité, 
Tu nous mènes à la gloire éternelle. 
Tu présentes au Père ceux qu'il t'a confiés. 
Sois loué, reçois notre prière ! 
 

Temps de silence 

Seigneur, en ce jour de Pâques, me voici pour t’écouter et te prier. Je me tiens devant toi, et tu m’attends. 
Que je sois fatigué, inquiet, triste ou heureux, je veux exprimer la Joie qui m’habite : tu es vivant, tu es vraiment 
ressuscité. Ouvre mes oreilles à ta Parole, ouvre mon cœur à ta Présence … 
 
Introduction 

En union avec les membres de la paroisse, notre évêque, et tous les chrétiens, faisons lentement le signe de 
croix.  
En ce dimanche de Pâques, malgré notre inquiétude liée à cette épidémie, malgré le confinement qui 
chamboule nos vies et rend si particulière cette célébration, laissons-nous envahir par la Joie : Jésus est vivant, 
il a vaincu la mort. 
Comme les disciples, croyons et soyons témoins de sa résurrection, annonçons cette grande nouvelle. 
Suivons les pas du Ressuscité, cherchons à lui ressembler pour devenir pleinement enfants de Dieu. 
 

1ère lecture de l’Acte des Apôtres, Ac 10, 34a & 37-43 

En ces jours-là, quand Pierre arriva à Césarée chez un centurion de l’armée romaine, il prit la parole et dit : 
« Vous savez ce qui s’est passé à travers tout le pays des Juifs, depuis les commencements en Galilée, après le 
baptême proclamé par Jean : Jésus de Nazareth, Dieu lui a donné l’onction d’Esprit Saint et de puissance. Là où 
il passait, il faisait le bien et guérissait tous ceux qui étaient sous le pouvoir du diable, car Dieu était avec lui. Et 
nous, nous sommes témoins de tout ce qu’il a fait dans le pays des Juifs et à Jérusalem. Celui qu’ils ont 
supprimé en le suspendant au bois du supplice, Dieu l’a ressuscité le troisième jour. Il lui a donné de se 
manifester, non pas à tout le peuple, mais à des témoins que Dieu avait choisis d’avance, à nous qui avons 
mangé et bu avec lui après sa résurrection d’entre les morts. Dieu nous a chargés d’annoncer au peuple et de 
témoigner que lui-même l’a établi Juge des vivants et des morts. C’est à Jésus que tous les prophètes rendent 
ce témoignage. Quiconque croit en lui reçoit par son nom le pardon de ses péchés. » 

http://www.youtube.com/watch?reload=9&v=FBlBWdWYgdk


Psaume 117     Ce jour que fit le Seigneur est un jour de joie, Alléluia ! 

https://www.youtube.com/watch?v=w8U60yppFLM  (faire Ctrl + Clic pour suivre le lien) 

Rendez grâce au Seigneur : Il est 
bon ! 
Éternel est son amour ! 
Oui, que le dise Israël : 
Éternel est son amour ! 

Le bras du Seigneur se lève, 
le bras du Seigneur est fort ! 
Non, je ne mourrai pas, je vivrai, 
pour annoncer les actions du 
Seigneur. 

La pierre qu’ont rejetée les bâtisseurs 
est devenue la pierre d’angle : 
c’est là l’œuvre du Seigneur, 
la merveille devant nos yeux. 

Evangile selon Saint Jean 20, 1-9 (en fin de ce document)  

Une personne lit le texte de l’évangile. Nous laissons des mots, des phrases résonner en nous. 

Chant    Le Christ est vivant 

https://www.youtube.com/watch?v=atdBY-doBkc  (faire Ctrl + Clic pour suivre le lien) 

Le Christ est vivant ! Alléluia ! 
Il est parmi nous ! Alléluia ! 
Béni soit son nom dans tout l'univers ! Alléluia ! 
Alléluia ! 

C'est Lui notre joie ! Alléluia ! 
C'est Lui notre espoir ! Alléluia ! 
C'est Lui notre pain, c'est Lui notre vie, Alléluia ! 
Alléluia ! 

Méditation du Père Guy  

Nous écoutons la méditation : https://1drv.ms/u/s!AiliWgwUTK2_dYG3nVdbHhweFCc?e=bU0wgL  
(aussi sous forme de texte en fin de document) 

Pendant un temps de silence, je me laisse interpeller : à quoi cela m’appelle-t-il  dans ma vie concrète 
d’aujourd’hui ? 

Intentions de prière 

Nous ouvrons notre prière à la dimension du monde et de l’Eglise universelle. Après les intentions communes ci-
dessous, nous pouvons chacun partager nos intentions personnelles ou familiales, pour confier au Christ 
ressuscité ceux qui ont besoin de sa Lumière. 
 

Intentions communes : 
 

En ce week-end Pascal, les baptêmes prévus dans notre paroisse ne pourront pas être célébrés ; prions pour 
Emma, Noémie, Pauline, Noémie, Alessio, Andréa et tous les catéchumènes qui se préparent à vivre l’amour 
sans limite de Dieu. 
 
En ce jour de fête de Pâques, prions pour les personnes isolées ou malades, qui sont chez elles, dans les 
hôpitaux ou les maisons de retraites. Qu’elles goûtent la joie de la résurrection du Christ et l’Espérance. 
 

Notre Père 

Nous disons cette prière en communion avec tous les membres de la communauté paroissiale que nous ne 
pouvons pas voir en ce temps de confinement. 

Temps de silence 

Avant de conclure, je peux dialoguer avec Dieu et lui confier mon chemin pour la 
semaine, à la lumière de ce que je viens de recevoir. 

Je vous salue Marie 

Nous terminons cette prière en nous tournant avec confiance vers Marie pour qu’elle 
porte nos prières. Nous disons ou chantons « Je vous salue Marie ». 

Nous concluons par le signe de croix. 

https://www.youtube.com/watch?v=w8U60yppFLM
https://www.youtube.com/watch?v=atdBY-doBkc
https://1drv.ms/u/s!AiliWgwUTK2_dYG3nVdbHhweFCc?e=bU0wgL


Dimanche de Pâques 2020 

Méditation à partir de l’évangile 

 

 

 

Évangile de Jésus Christ selon saint Jean 20, 1-9 

 

Le premier jour de la semaine, Marie Madeleine se rend au tombeau de grand matin ; c’était encore 

les ténèbres. Elle s’aperçoit que la pierre a été enlevée du tombeau. Elle court donc trouver Simon-

Pierre et l’autre disciple, celui que Jésus aimait, et elle leur dit : «On a enlevé le Seigneur de son 

tombeau, et nous ne savons pas où on l’a déposé». 

Pierre partit donc avec l’autre disciple pour se rendre au tombeau. Ils couraient tous les deux 

ensemble, mais l’autre disciple courut plus vite que Pierre et arriva le premier au tombeau. En se 

penchant, il s’aperçoit que les linges sont posés à plat ; cependant il n’entre pas. Simon-Pierre, qui le 

suivait, arrive à son tour. Il entre dans le tombeau ;  il aperçoit les linges, posés à plat, ainsi que le 

suaire qui avait entouré la tête de Jésus, non pas posé avec les linges, mais roulé à part à sa place. 

C’est alors qu’entra l’autre disciple, lui qui était arrivé le premier au tombeau. Il vit, et il crut. Jusque-

là, en effet, les disciples n’avaient pas compris que, selon l’Écriture, il fallait que Jésus ressuscite 

d’entre les morts. 

 

                         

  



Méditation 

Pâques, cette année, ce n’est pas la fête ! Mais, au fond, n’est-ce pas ainsi que Jésus Lui-même l’a 

voulu ? Nous sommes devant l’événement le plus important de l’histoire humaine. Il y a un avant et 

un après. Et pourtant, c’est un événement que personne n’a vu. Il n’y a eu aucun témoin. Comme 

toujours, Dieu refuse d’imposer, de démontrer. Il invite. Il met en route. Il fait signe. Il appelle… Et la 

résurrection, comme toutes les autres manifestations du Christ, est d’abord un événement qui 

s’adresse à l’intelligence du cœur. Pas d’Alléluia, pas de manifestation glorieuse, pas de flonflons ! 

Juste un signe qui est d’ailleurs une question : un tombeau vide ! 

Regardons cet événement tel que l’évangile d’aujourd’hui nous le relate. Une femme, Marie 

Madeleine, de grand matin, va au tombeau où on a déposé le corps de Jésus pour accomplir les rites 

funéraires et prier devant la tombe. Et puis, tout se précipite. La pierre qui fermait le tombeau a été 

enlevée. Elle court prévenir Pierre et Jean qu’on a enlevé le corps. C’est la honte ! Non seulement on 

l’a fait mourir de façon ignominieuse, mais en plus on viole sa sépulture ! Les deux disciples courent 

eux aussi. Pierre entre, voit et reste perplexe. Jean lui, qualifié d’être « l’autre disciple, celui que Jésus 

aimait » entre à son tour. Et on nous dit ces quelques mots : « Il vit et il crut ».  

Que s’est-il passé dans sa tête ? Un coup de folie, une illumination ? Non… mais un regard qui vient 

du cœur  car, nous dit l’évangile, c’est là qu’il comprit les paroles de Jésus : « Les disciples n’avaient 

pas compris que, selon l’Ecriture, il fallait que Jésus ressuscite d’entre les morts ». Voilà donc qu’il fait 

le lien avec les paroles que Jésus avait prononcées et dont il n’avait pas compris le sens auparavant ! 

Mais ne serions-nous pas nous-mêmes cette année invités à vivre Pâques avec l’intelligence du cœur 

? Non pas en criant des grands « Alléluia », mais en nous laissant habiter par l’Ecriture devant nos 

tombeaux d’aujourd’hui. 

Car nous avons été mis au tombeau depuis un mois. Notre être quotidien a été cloîtré dans le silence 

du confinement. Mais comment va-t-il en ressortir ? Quand le tombeau sera vide, à la fin de cette 

retraite forcée, allons-nous revenir aux ornières d’avant, ou allons-nous laisser le souffle de la 

résurrection transformer notre regard et nos manières de vivre ? 

Face à cet événement à travers lequel nous vivons une certaine mort à nous-mêmes, vécue à la 

dimension de la société, et même pourrait-on dire du monde, va-t-on laisser le souffle de la 

résurrection ensemencer nos habitudes, nos cloisonnements, nos manières de concevoir la vie en 

société, nos individualismes, notre conception du bonheur, notre façon d’habiter la planète, notre 

rapport aux biens… ? C’est là alors que l’on pourra reconnaître comme Jean la force du souffle de 

résurrection à l’œuvre dans nos vies qui transforme des situations de péché en source de lumière. 

Saint Paul ne disait-il pas dans la première lettre aux Corinthiens que nous sommes comme un levain 

qui peut « fermenter dans la pâte », et il nous enjoignait : « purifiez-vous des vieux ferments et vous 

serez une pâte nouvelle » 1 Co.5/7 et encore dans la deuxième aux Corinthiens : « Si quelqu’un est en 

Jésus-Christ, il est une créature nouvelle. Le monde ancien s’en est allé, un monde nouveau est déjà 

né » 2 Co.5/16. 

En voyant nos tombeaux vides, nos contemporains verront-ils que le souffle de la résurrection est à 

l’œuvre  aujourd’hui dans notre monde ? 

Père Guy de Lachaux 


